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Entretien de routine





1. Tondez plus haut.  Une pelouse haute est plus résistante à l’invasion des mauvaises herbes et des insectes.  Ajustez la hauteur de coupe entre 6,5 et 8 cm (2,5 à 3 po).  Ne “rasez” jamais votre pelouse.  Un gazon long est beaucoup plus vigoureux, empêche la germination des mauvaises herbes, ombrage le sol et prévient sa déshydratation, favorise un enracinement plus profond et solide ce qui donne une pelouse résistante à la sécheresse et aux parasites.  Tondez la pelouse régulièrement et ne coupez jamais plus du tiers de la longueur à la fois, de préférence le soir ou durant les journées nuageuses.  Gardez les lames de la tondeuse bien aiguisées, cela évite de blesser les brins d’herbe.  Ne tondez jamais le gazon lorsqu’il est mouillé. 





2. Ne ramassez pas le gazon coupé. Laissez les résidus de coupe sur la pelouse comme paillis.  Ceci peut réduire la quantité d’engrais de 30 à 50 % !  Si le gazon est très humide ou trop long (ex. après les vacances), compostez les rognures. Vous réduirez ainsi le volume des ordures ménagères de 20 % durant l’été.





Laissez votre pelouse en dormance en période de sécheresse et ne vous en faites pas trop : la pelouse reverdira avec la pluie. Sinon, arrosez en profondeur lorsque c’est permis. Les arrosages fréquents et superficiels gaspillent l’eau et favorisent un enracinement peu profond. 





4. Soyez tolérants envers les mauvaises herbes et les insectes et bannissez les pesticides de synthèse, ils sont dangereux pour nous. Si vous avez une infestation d’insectes nuisibles, traitez localement avec un mélange d’eau savonneuse.  Plus de 90 % des insectes sont bénéfiques et peuvent contrôler sans problème les parasites occasionnels. Par ailleurs, une pelouse touffue prévient l’apparition de plantes indésirables.  Surveillez les espaces à découvert, ils sont invitants pour les mauvaises herbes et ensemencez lorsque c’est nécessaire (voir l’étape 9).  Évitez de piétiner la pelouse, surtout lorsqu’elle est détrempée, et aérez au besoin.  Enlevez les mauvaises herbes à la main si vous le désirez





Entretien saisonnier





5.  Râtissez légèrement la pelouse au printemps. Le gazon mort durant l’hiver disparaîtra rapidement de lui même et ne doit pas être confondu avec le chaume, cette couche de stolons et de rhizomes morts située sous le gazon sain, qui empêche l’eau d’atteindre les racines et favorise les maladies. Il ne faut jamais déchaumer au début du printemps quand la pelouse est spongieuse et fragile.





6. Vérifiez l’acidité du sol et ajoutez de la chaux au besoin.  Idéalement le pH devrait se situer entre 6 et 7. Cela facilite la disponibilité des éléments nutritifs pour les plantes et cela crée un milieu favorable pour les micro-organismes bénéfiques. Faites une analyse de sol (disponible dans la plupart des centres de jardin) pour avoir une idée précise des besoins de votre sol.





7. Fertilisez avec des engrais naturels à 100 %.  Appliquez un mélange d’engrais naturels qui se libère lentement (et non des engrais chimiques, très solubles, qui polluent nos cours d’eau, déséquilibrent le sol et favorisent la présence d’insectes et de maladies. Il existe des mélanges d’engrais 100 % naturels, prêts à l’emploi, à base de phosphate de roche, basalte, poudre d’os, farine de plumes, etc.  





8.  Aérez le sol.  L’aération est une façon très efficace de diminuer le compactage du sol, d’augmenter sa capacité de rétention d’eau et d’améliorer la circulation d’air aux racines. Il vaut mieux éviter les périodes de germination des plantes nuisibles qui pourraient pousser dans les trous.  Louez un aérateur mécanique qui enlève des carottes de terre ou faites appel à une compagnie d’entretien de pelouses.










































































9.  Étendez un peu de compost (terreautage).  L’idéal est de le faire juste après l’aération.  Si vous ne faites pas votre propre compost, achetez du fumier composté en pépinière.  Le compost ajoute de la “vie” à votre sol. Épandez environ 50 kg pour 100 m2.





10.  Ensemencez les espaces vacants.  De préférence après l’aération et le terreautage. Râtissez le sol, étendez du compost ou du terreau, ensemencez avec un mélange de graminées, incluant des variétés résistantes aux maladies, roulez et arrosez. Ajoutez du trèfle pour diminuer le besoin de fertilisants et modifier la texture de votre pelouse. De cette façon, les mauvaises herbes passeront inaperçues.
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Entretien Ecologique de la Pelouse en 10 etapes faciles











